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Le Moine : A ces noces donc, sous la vigilance 
maternelle de Marie, un grand cru est 
produit par la Parole de Jésus, en toute 
discrétion mais avec abondance (près de 

600 litres !), pour pallier au manque de vin qui 
aurait mis les jeunes époux dans l’embarras. La 
joie qui coule à flot des mains de Dieu là où la 
tristesse risquait de tout gâcher : voilà la première 
manifestation de la Gloire de Dieu dans la 
nouvelle Alliance.

Le même Jean, trois ans plus tard, se trouve à Jérusalem, 
au Golgotha. Il assiste à la crucifixion de Jésus au côté de 
la mère du crucifié. Voici l’Heure venue, celle dont Jésus 
leur avait tant parlé. Quand le soldat romain transperce 
le cœur du condamné, Jean voit avec émotion jaillir l’eau 
et le sang. Ce sang que Jésus quelque heures plus tôt avait 
confié en mémorial à ses apôtres sous les espèces du vin 
au cours du repas pascal. Ecoutons donc les témoins de 
cet émouvant dernier repas :

Le Repas Pascal et la coupe
de la nouvelle Alliance

« Avant la fête de la Pâque, Jésus, ayant aimé 
les siens qui était dans le monde, les aima 
jusqu’au bout.

Vint le jour des Azymes pendant lequel devait être 
immolée la Pâque (…) Et, quand fut venue l’heure, il se 
mit à table et les apôtres avec lui. Et il leur dit :

    -  C’est d’un ardent désir que j’ai désiré manger cette 
Pâque avec vous avant de souffrir ; car je vous le dis : 
plus jamais je ne la mangerai jusqu’à ce qu’elle soit 
accomplie dans le Royaume de Dieu.

Et ayant pris une coupe et rendu grâces, il dit :

    -  Prenez ceci et partagez entre vous ; car je 
vous le dis : désormais je ne boirai plus jamais 
du fruit de la vigne jusqu’à ce que le Royaume 
de Dieu soit venu.

Puis ayant pris du pain et rendu grâces, il le rompit et le 
leur donna en disant :

    -  Ceci est mon corps, celui donné pour vous : faites 
cela en ma mémoire.

Et la coupe, de même, après le repas : la prenant et ayant 
rendu grâces il la leur donna en disant :

    -  Buvez en tous !

Et il en burent tous. Et il leur dit :

    -  Ceci est mon sang, le sang de l’Alliance 
répandu pour beaucoup en rémission des péchés. 
Oui, cette coupe est la Nouvelle Alliance en mon 
sang, celui répandu pour vous. En vérité je vous 
le dis : jamais plus je ne boirai de ce fruit de la 
vigne jusqu’au jour, celui-là, où je le bois avec 
vous nouveau dans le Royaume de Dieu, mon 
Père ! »

Le Moine : Après des années de méditation de ces 
faits, des paroles et des gestes du Seigneur-Jésus 
en présence de Marie que le Maître lui a donnée 
pour Mère au Calvaire, le vieillard Jean, âgé de plus 

de quatre-vingt ans, conclut avec les mots indépassables :

Le Repas Pascal et la coupe de la nouvelle Alliance :
le vin signe de l’Amour jusqu’au bout
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Ce qui était dès le commencement,
ce que nous avons entendu,
ce que nous avons vu de nos yeux,

ce que nous avons contemplé
et que nos mains ont palpé du Logos de vie

-et la vie fut manifestée
et nous avons vu
et nous témoignons
et nous vous annonçons la vie, l’éternelle,
qui était auprès du Père
et nous fut manifestée,-

ce que nous avons vu et entendu,
nous l’annonçons aussi à vous,
pour que vous aussi vous ayez communion avec 
nous.
Et la communion, la nôtre,
est avec le Père et avec son fils, Jésus-Christ.

Et cela, nous vous l’écrivons,
pour que votre joie et la nôtre soit en plénitude.

Et voici le message que nous avons entendu de 
lui
et que nous vous annonçons :
Dieu est lumière
et de ténèbre, en lui, il n’en est aucune.

(…)

Et nous, nous avons contemplé et nous 
témoignons
que le Père a envoyé le Fils, Sauveur du monde.
Celui qui confesse que Jésus est le Fils de Dieu
Dieu demeure en lui et lui en Dieu.

Et nous, nous avons connu et nous avons cru
la Charité que Dieu a pour nous.

Dieu est Charité
et celui qui demeure dans la Charité
en Dieu demeure
et Dieu demeure en lui.

Le Moine : Voilà la Gloire de Dieu, telle qu’elle 
s’est manifestée à Jean, depuis Cana de Galilée 
jusqu’au Calvaire : « Dieu est Charité », « Deus 
Caritas est », c’est la grande « lumière qui illumine 

tout homme, venue dans le monde ». Quelques minutes 
avant son arrestation Jésus priait son Père : 

-  Et moi, la gloire que tu m’as donnée, 
je la leur ai donnée pour qu’ils soient un 
comme nous sommes un : moi en eux, et toi en 

moi pour qu’ils soient accomplis dans l’unité afin que le 
monde connaisse que toi, tu m’as envoyé et que tu les as 
aimés comme tu m’as aimé.

    -  Père, ceux que tu m’as donnés, je veux que là 
où moi je suis, ceux-là aussi soient avec moi pour qu’ils 
contemplent la gloire, la mienne, que tu m’as donnée 
parce que tu m’as aimé dès avant la fondation du monde.

Le Vigneron : Et c’est le bon vin qui a coulé à Cana 
de Galilée qui a servi de premier signe pour cette 
manifestation ?

Le Moine : Oui…car la Charité que sont le 
Père et le Fils dans l’unité de leur Esprit 
d’Amour est une ivresse que Dieu seul peut 
comprendre…et ceux à qui ils veut la faire 

partager en leur communiqant son Esprit-
Charité. C’est pour cela que Jésus, juste avant de livrer 
sa vie, a encore pris le vin comme dernière image de notre 
communion avec lui dans le Royaume de Dieu : « En 
vérité je vous le dis : jamais plus je ne boirai de ce fruit de 
la vigne jusqu’au jour, celui-là, où je le bois avec vous 
nouveau dans le Royaume de Dieu, mon Père ! »


